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1.
Avait-elle compris qui il était avant ou après avoir couché avec lui ? 
Parce que, pour sa part, le Dr Luke Blackman ignorait que la blondinette américaine égarée dans son service d’urgence était la fille de l’homme à qui il devait la vie…  Une fille dont il venait tout juste de faire la connaissance. 
Il l’ignorait lorsqu’il l’avait plaquée contre le mur du cagibi où l’on entreposait le matériel, puis quand il s’était perdu en elle. Il ne s’était pas non plus posé la question après. En fait, elle avait disparu aussi vite qu’elle était venue. 
Luke laissa échapper un gémissement. Et, de nouveau, les souvenirs de la veille affluèrent à sa mémoire : le cliquetis du verrou, les vêtements ôtés à tâtons, la frénésie sexuelle…  Bon sang ! Il le referait, même en sachant ce qu’il savait maintenant : qu’elle l’avait sans doute utilisé pour obtenir ce qu’elle voulait. 
Aujourd’hui, rendant visite à son ami, au centre de rééducation, il avait eu la surprise de voir près de lui la femme avec qui il avait eu la meilleure partie de jambes en l’air de sa vie…  ou, en tout cas, depuis longtemps. Il s’était pétrifié sur place et, quand Nick l’avait présentée comme sa fille à la kinésithérapeute, la situation n’avait fait qu’empirer. 
Au moment où il décidait de s’esquiver, il croisa son regard. Il aurait juré avoir vu une lueur de culpabilité dans ses grands yeux bleus. Causée par quoi ? Par leur intermède coquin ? Ou parce qu’elle avait bu le café avec lui deux matins de suite sans jamais lui révéler la raison de sa présence à l’hôpital ? 
L’ayant aperçu, Nick lui fit signe d’approcher. Ce simple mouvement le fit grimacer de douleur. 
— Viens faire la connaissance de ma fille, Kate…  je veux dire Katherine. 
— Je préfère Kate, précisa-t-elle. 
D’abord à la cafétéria, puis dans le minuscule cagibi, son accent du Sud avait charmé Luke comme la flamme fascine le papillon. Ses inflexions lui rappelaient les jours d’été passés au bord du lac, quand il était gamin. 
La veille, il avait le mal du pays et il était anéanti parce qu’il avait perdu un patient. Et puis elle était apparue, comme si elle n’était là que pour soulager sa peine. Et c’était ce qu’elle avait fait…  en l’envoyant au septième ciel. 
Et elle était la fille de l’homme qui lui avait sauvé la vie ! 
Sa fille  ! 
Ce jour avait officiellement pris un tour catastrophique. 
Entrant dans la chambre, il lui tendit la main, la forçant du même coup à en faire autant. Elle aurait visiblement voulu s’en tenir à un bref échange de politesses, mais il referma ses doigts sur les siens et caressa sa peau douce avec son pouce. 
« Où pensez-vous aller, mademoiselle Kate ? Cette fois, vous ne vous échapperez pas. » 
Telle Cendrillon, elle avait jailli hors du cagibi, sans même lui laisser le temps de reprendre son souffle. Seulement, elle n’avait pas laissé derrière elle une pantoufle de vair…  juste un slip de dentelle qu’il avait fourré dans sa poche avant d’ouvrir la porte. Mais elle avait disparu depuis longtemps. 
— Oui, dit-il. Kate et moi, nous avons déjà été…  
Il laissa délibérément s’écouler quelques secondes avant de terminer sa phrase : 
— …  présentés dans les règles…  
Au petit cri de Kate, il comprit qu’elle avait saisi l’allusion. 
— Ah bon ? s’étonna Nick. Quand donc ? 
— Hier, expliqua très vite Kate. Je cherchais ta chambre et…  il m’a aidée. 
Certes, il l’avait aidée en la hissant sur l’évier, dans le coin de ce minuscule débarras. Ensuite, il lui avait remonté sa jupe jusqu’à la taille…  Luke déglutit…  Ce qui s’était passé après était confus, pourtant il était certain de ne jamais l’oublier. 
— Mais à ce moment-là, j’ignorais qui vous étiez, dit-il. 
— Je…  je sais. J’aurais dû dire quelque chose. 
Ainsi, elle n’ignorait pas qu’il était le médecin de Nick et sans doute aussi qu’ils étaient amis. Elle l’avait tout simplement utilisé. Après tout, cela n’avait rien d’étonnant. Sa propre mère n’hésitait pas non plus à se servir de lui pour qu’il aille chercher l’argent que lui versaient les allocations familiales, alors qu’elle gagnait une petite fortune en couchant avec d’autres hommes que son mari. Quant à son père, il l’envoyait sans scrupules dans les magasins pour qu’il y prenne une ou deux choses…  sans payer, bien entendu. 
Et maintenant, Kate. 
— Vous auriez dû, en effet. 
En ne la voyant pas à la cafétéria, ce matin, il avait cru qu’elle avait disparu à jamais. Pourtant elle était là, toute nerveuse et confuse, et Luke brûlait d’envie de la prendre par la main pour l’entraîner encore dans le cagibi. 
Mais cela n’arriverait pas. 
Nick redressa son dos douloureux. 
— C’est l’heure de ma séance de kiné. 
— Pour ma part, j’ai quelques patients à visiter, intervint Luke. Si vous voulez bien m’excuser…  
— Attendez ! Je veux…  
Il regarda Kate qui mordait sa délicieuse lèvre inférieure comme pour empêcher le reste de sa phrase de sortir. Elle jeta un coup d’œil à Nick. 
— Je reviendrai quand la kiné en aura terminé avec toi, si tu le veux bien. 
— Evidemment ! dit Nick en effleurant le bras de la jeune femme. Je suis content d’avoir fait ta connaissance, finalement. 
Quand Luke comprit que Kate avait l’intention de le suivre dans le couloir, il était trop tard pour l’en empêcher. Aussi, dès qu’ils se furent suffisamment éloignés, il se tourna pour lui faire face. Du même coup, il s’appuya au mur pour soulager sa jambe douloureuse. 
Elle avait des cheveux d’un blond pâle, légèrement ondulés, qui caressaient sa nuque à chaque mouvement de tête. Il se rappelait avoir léché chaque centimètre de son cou, mais il se força à la fixer dans les yeux. 
— Oui ? 
— Je…  je voulais vous expliquer que d’habitude, je ne…  Cela ne m’était jamais arrivé. 
D’ordinaire, elle ne couchait pas avec les médecins de son père ? 
— Et vous souhaitez me le faire savoir parce que…  
— Parce que je ne veux pas que vous vous fassiez une fausse idée de moi, dit-elle en se tordant nerveusement les mains. 
— Pourquoi attacher autant d’importance à mon opinion ? 
Elle esquissa une petite grimace. 
— Vous êtes le médecin de Ni…  de mon père. Je préférerais que vous ne lui disiez pas ce qui s’est passé entre nous. 
S’il le faisait, il serait obligé de reprendre le premier avion pour les Etats-Unis. Pas question ! 
— Je n’en ai pas l’intention. 
Elle se détendit, visiblement. 
— Merci…  Comment va-t-il, à propos ? L’opération a été un succès ? 
— Malheureusement, je ne peux vous fournir aucune information à ce sujet. 
— Mais je suis sa fille ! 
— Vous ne figurez pas sur la liste de ses proches. 
— Parce que je viens juste de faire sa connaissance. 
— Ce n’est pas mon problème. 
— D’accord, j’ai compris que vous ne me donnerez aucun détail. Mais vous pouvez me dire si sa vie est en danger ? 
De nouveau, Luke eut le sentiment d’être utilisé. 
— Demandez-lui de vous mettre sur la liste et nous en reparlerons. 
— Vous n’êtes pas sérieux ! 
— Bien sûr que si. 
Malgré son irritation croissante, il ne put s’empêcher de tendre la main pour caresser sa joue pâle qui rosit. Il fut parcouru par une brusque flambée de désir. 
— Donc, s’il admet par écrit qu’il est mon père, vous me direz comment il va ? 
— A condition qu’il me donne son accord, oui…  toujours par écrit. 
Elle pinça les lèvres. 
— Et s’il refuse ? 
— Dans ce cas…  motus et bouche cousue. Maintenant, si vous voulez bien m’excuser…  
Après lui avoir lancé un regard noir, elle tourna les talons et rebroussa chemin en direction du centre de rééducation. Pour une raison obscure, Luke ne résista pas à l’envie de l’embarrasser une dernière fois. 
— Oh ! Kate, j’allais oublier…  
Elle fit volte-face. 
— Oui ? 
— J’ai encore votre petite culotte. 
   
   
Qu’est-ce qu’il s’imaginait ? Qu’elle allait lui demander de la lui rendre sur-le-champ ? De retour dans sa chambre d’hôtel, Kate passa ses poignets sous l’eau froide, espérant rafraîchir sa peau brûlante, mais elle n’obtint pas l’effet escompté. 
Seigneur ! Qu’allait-elle faire, maintenant ? Prendre rendez-vous avec lui pour qu’il lui rende ce qui lui appartenait ? Ou comptait-il garder son slip, tel un trophée ? 
Elle posa ses mains mouillées sur ses joues. Elle sentait encore les doigts de Luke sur sa peau, quand il avait fait glisser le triangle de dentelle le long de ses cuisses sans jamais cesser de la fixer dans les yeux. Ensuite, il l’avait prise par les hanches et l’avait hissée sur l’évier. 
Une douce chaleur se répandit dans ses veines. Jamais elle n’avait rien expérimenté d’aussi incroyablement sensuel. Cela n’avait duré que quelques minutes, mais elle devinait qu’elle ne vivrait plus jamais de tels moments. 
Elle se regarda dans la glace. Apparemment, elle n’avait pas changé, son corps ne portait aucune marque, pourtant elle sentait encore les lèvres de Luke partout où elles s’étaient posées. 
Quelques mois auparavant, elle ignorait encore que l’homme qui l’avait élevée n’était pas son père biologique. C’était avant de découvrir la boîte à chaussures dans laquelle sa mère avait rangé cette photo avec toutes les lettres des autres hommes. Elle ne savait pas non plus que la colère et la frustration causées par les mensonges maternels l’avaient menée au seuil de l’explosion. Il avait fallu qu’elle s’en libère…  par n’importe quel moyen. 
Sur le moment, Luke avait été la seule personne susceptible de la soulager. 
Elle avait bel et bien explosé, mais de la façon la plus délicieuse qui soit. Et maintenant, elle devait assumer les conséquences de son acte, du moins sur le plan émotionnel. Sur le plan physique, Luke s’en était chargé. Il avait sorti un préservatif de sa poche, alors même qu’elle était à mille lieues de se préoccuper d’une grossesse non désirée. 
Grâce au ciel, il avait pris des précautions. Luke ne disparaîtrait pas de la vie de sa progéniture sans laisser de trace, comme Nick l’avait fait. Elle-même n’aurait pas à cacher l’identité de son père à son enfant. Ce dernier n’aurait pas à attendre sa mort pour connaître la vérité…  A cette pensée, les yeux de Kate se mouillèrent. 
Mais, plus important que tout, la seule personne qui devrait supporter les implications de ce qu’elle avait fait dans le cagibi était…  elle-même. 
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